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La Polynésie française est situé à 18000 km de la France et compte environ 260000 habitants. C’est un Pays 

d’Outre-Mer (POM) composée de 5 archipels : la Société, les Tuamotu, les Gambiers, les Australes et les 

Marquises éparpillés dans l’océan Pacifique et couvrant un territoire aussi vaste que l’Europe. Composés 

d’îles hautes d’origine volcanique ou d’îles basses, les motus d’origine corallienne, elles offrent toutes des 

paysages idylliques, une ambiance accueillante et décontractée invitant à la farniente. 

Ayant décidé de séjourné que 9 jours dans cette partie de la Polynésie française, nous limiterons donc nos 

visites à l’archipel de la Société avec les 3 iles les plus connues, Tahiti, Moorea et Bora-Bora, toutes d’origine 

volcanique. 

Tahiti n’est qu’à 5h½ de vol d’Auckland, par contre un décalage horaire de -23h, cela veut tout simplement 

dire que la journée du 5 janvier nous la vivons deux fois, pas mal… 

 

Iles du vent : 

Tahiti 

Notre arrivée sur l’île est un peu ratée, pour une fois que nous avions décidé de réserver une pension à 

l’avance afin de bénéficier de l’accueil tahitien des clichés, nos hôtes nous ont tout simplement oublié… 

Après plus d’une heure d’attente à l’aéroport nous avons procédé comme d’habitude, en s’occupant nous-

même de tout, on est jamais mieux servi que par soi-même, encore une déception en territoire français. 

Assise à côté d’une tahitienne fort sympathique dans l’avion, celle-ci m’annonce tout de suite la couleur : 

pourquoi venez-vous en janvier, c’est le mois le plus pluvieux ! Et pourquoi cela ne m’étonne-t-il  guère ? 

Mais en un an, il n’est tout simplement pas possible d’être toujours, aux meilleurs endroits au meilleur 

moment. 

Nous passons notre dimanche à flâner dans les rues de Papeete, tous les 

commerces étant fermés, nous ne pourrons organiser notre séjour que le 

lendemain. Papeete la ville principale, regorge d’endroits authentiques : le 

marché coloré, la mairie, la présidence, la cathédrale et le temple Pa’ofa’i. 

Les résidents vêtus de blanc assistent au culte et leurs cantiques résonnent 

dans les rues adjacentes. 

Le  lendemain l’organisation de notre séjour sur les îles nous demande la matinée. Il faut courir aux quatre 

coins de la ville pour les billets du ferry, des vols, des réservations des pensions, des locations de voitures 

pour bénéficier des meilleurs tarifs. Le reste de la journée est consacré à la découverte de Tahiti. Cette île 

volcanique est dominée par le Mont Orohena qui culmine à 2241m. Les routes vers les montagnes sont rares 

et nous nous contentons de circuler sur la route de ceinture (environ 120 km)  qui donne accès aux 

principales curiosités. A Arue, nous visitons le mausolée du dernier roi de Tahiti Pomare V (1839-1891), 

découvrons l’histoire mouvementée à partir de la découverte des archipels par les européens où 

britanniques (Cook) et français (Bougainville) se disputèrent le 

protectorat, jusqu’à la politique autonomiste de ces dernières années. 

Nous découvrons sur tout le pourtour de l’île des marae, ancien sites 

sacrés, religieux et guerriers, gardés par des statues de pierres taillées 

dans la roche volcanique nommées tiki. Des sites naturels tels que les 

grottes de Mara’a, entourés d’une végétation luxuriante, la première 

abrite un lac très prisé pour la baignade. Egalement convoité par les 

locaux, la source d’eau limpide qui s’écoule en une rivière où chacun profite pour faire un brin de toilette. 

Plus loin une ballade nous mène successivement à trois cascades cachées au milieu d’une forêt dense dont le 
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souffle des chutes est impressionnant. Tout proche le trou du souffleur est un tunnel creusé naturellement 

dans la roche. La houle et l’air s’y engouffrent côté océan et en ressort au pied de la montagne bordant la 

route, produisant des grondements sourds et de puissants geysers d’eau. 

Tahiti s’étrangle en une presqu’ile du nom de Tahiti Iti. Teahupo’o est un spot de surf renommé pour ses 

magnifiques et géantes vagues que seuls les surfeurs les plus expérimentés affrontent. 

 

Moorea      
Toutes les deux heures, le ferry dessert Moorea, connue comme étant la petite sœur de Tahiti. Ces deux îles 

sont distantes de 17 km. Nous avons opté pour une location d’un bungalow tout équipé sur une plage de 

sable blanc ouvrant sur un lagon et d’une location de voiture pour notre indépendance. Le lieu est magique, 

les gens sont très sympathiques sauf que, il pleut des cordes… Une première journée est consacrée au repos 

en flânant sur les transats, dans l’eau chaude du Pacifique ou en découvrant le lagon à bord d’un kayak, 

romantique même sous la pluie. Le soir nous avons rejoint le Tiki 

village, réputé comme offrant le plus beau spectacle de chants et 

de danses tahitiens le tout autour d’un repas traditionnel cuit 

dans un four enterré reposant sur des braises chaudes. Nous 

étions très impressionnés par le spectacle et la découverte de 

certaines traditions, les légendes et sites religieux, la ferme 

perlière et tous ses secrets, la noix de coco et toutes ces 

applications, les milles et une façon de nouer un pareo… 

Authentique, pas d’entrave à la beauté de l’île, les lignes électriques sont toutes enterrées, les hôtels sont 

discrets car intégrés dans le paysage et peu nombreux, nous sommes tombés sous ce charme particulier de 

Moorea baigné d’une atmosphère paisible. Le tour de l’île s’étend 

sur 62 km, une incursion vers le centre de l’île au lieu-dit du 

belvédère offre une vue sur les deux principales baies, la baie 

d’Opunohu et la baie de Cook. La route traverse des champs 

d’ananas et mène au lycée agricole d’Opunohu où dégustations de 

jus de fruits et de confitures sont gratuites. Nous visitons 

également l’usine de jus de fruits et distillerie de Rotui qui a 

concocté un vin blanc sec à base d’ananas, résultat surprenant !  

 

Ile sous le vent : 

Bora Bora  

La perle du Pacifique et pour cause, Bora Bora possède, selon 

certains, le plus beau lagon au monde. 

L’avion atterrit sur un motu situé à 20 mn en bateau de Vaitape, le 

village principal de Bora Bora. Le vaste lagon entouré de son 

chapelet d’îlots bordés de sable blanc arbore ses eaux translucides 

aux reflets de dégradés du turquoise au saphir. Les verts chatoyants 

des monts Pahia et Otemanu, ancien volcan culminant à 727m, 

contrastent entre ces bleus du ciel et de la mer. Les 9000 habitants 

de l’île sont presque entièrement voués à l’industrie du tourisme, un grand nombre de touristes étrangers 

dont la palme revient aux américains avec plus de 50%. Le paysage en est fortement marqué par 

d’innombrables bungalows sur pilotis situés sur les plus belles plages. Notre chambre d’hôtel avec balcon 

dispose d’une magnifique vue sur le lagon, les motus d’en face et la palette de bleus du lagon. C’est en 

scooter que nous parcourons les 32 km du tour de l’île qui compte quelques sites historiques, archéologiques 

ou vestiges de la base militaire américaine. La côte déchiquetée abrite de somptueuses baies. Vaitape abrite 

d’innombrables galeries exposants les œuvres et objets artisanaux des cinq archipels. Dans les nombreuses 
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bijouteries que compte cette île, nous sommes éblouis par la 

beauté et la variété des perles. Nous profitons d’un arrêt pour 

découvrir le célèbre Bloody Marys, restaurant qui a accueilli, 

avant nous, de nombreuses personnalités dont la liste est 

affichée fièrement à l’entrée. 

Le cadre enchanteur et la belle plage corallienne de sable 

blanc, nous invite à la baignade et à la farniente, ainsi qu’à 

quelques tours de kayak sur le lagon, des vacances bien 

mérité… 

 

Une île paradisiaque aux vertus apaisantes !   

 

Quelques mots clés : 

Tatouage : le tatouage polynésien est un art traditionnel en plein renouveau. Bien que la façon 

traditionnelle avec peigne en os monté sur un bout de bois ait été remplacé par les procédés plus 

modernes par mesures d’hygiènes, ces impressions sur tout le corps diffèrent selon les tribus et est 

une reconnaissance bien mise en valeur. 

Paréo : vêtement de base de tous les polynésiens, il existe mille et une façons de le nouer au féminin comme 

au masculin. Initialement fait de tapa, écorce martelée et ornée de motifs locaux, il est actuellement en tissu 

peint à la main, de couleurs vives et toujours orné de motifs polynésiens. 

Nacre : la nacre est le revêtement intérieur de certaines coquilles de mollusques composé de cristaux 

d’aragonite et de conchyoline, aux reflets irisés. La plus belle nacre est produite par les mollusques tels que 

l’huître perlière, l’ormeau (paua en NZ) et le nautile. Les couleurs délicates de la nacre influencées par 

l’environnement géographique dans lequel baigne le mollusque, vont du bleu au gris en passant par le vert et 

du rose au pourpre. La nacre fait partie des pierres semi-précieuses. 

Perle : la perle de culture de Tahiti est plus connue sous le nom de perle noire est principalement produite 

dans les archipels coralliens des Tuamotu-Gambier. Un nucleus, bille en coquille ou en plastique est greffée 

sur une espèce d’huitre appelée Pinctada Margaritifera et est récoltée au bout de 4 années, temps 

nécessaire pour recouvrir la bille de couches successives de nacre. Contrairement à son nom, la perle noire 

peut se décliner sous toutes les couleurs de l’arc-en-ciel, la noire ou anthracite étant la plus commune. 

Tiare : fleur sacrée, symbole de pureté et de beauté, elle est devenue l’emblème de la 

Polynésie 

Monoï : produit cosmétique culte, né de la macération de fleurs fraiches de tiare dans 

l’huile raffinée du coprah, coco polynésien. 

Faune marine : le lagon offre une protection idéale à une faune marine très développée. De nombreuses 

variétés de chirurgiens, demoiselles, balistes, perroquets, mérous, raies côtoient tortues marines, dauphins 

et requins. Le corail peut se révéler dangereux pour l’homme, il faut éviter de marcher pieds nus dans les 

lagons. 

La pêche est vraiment l’activité pratiquée par tout un chacun sur les îles et c’est tout 

naturellement que tous les repas sont composés à partir de la pêche du jour, un vrai 

régal pour nos papilles. 

 

Pour info :  

Langue nationale : français et polynésien  -   Monnaie : Franc pacifique 
100 CPF = € 0,86  (taux de change + commission bancaire française) 
Prix moyen du litre de sans plomb 95 : CPF 175 
Décalage horaire par rapport à la France :  - 11 h 
Km parcourus à Tahiti : 154 km  - Moorea : 120 km  - Bora-Bora : 40  km 
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